
 

 

 

Trou d'air pour la manifestation nationale des anti‐éoliens 

 

‐ Communiqué de presse du 8 octobre 2008 ‐ 

 

Malgré une météo favorable, malgré une annonce‐relais inégalable dans les plus grands journaux, la 
manifestation nationale des anti‐éoliens du 4 octobre à Paris n’a rassemblé que 700 personnes selon 
la police (et 1000 selon les organisateurs). Des chiffres très loin des rêves des organisateurs et qui 
montrent la réelle faiblesse du microphénomène anti‐éolien. 

Parmi ces manifestants, on ne comptait qu'une dizaine de maires. Ce nombre est ridiculement faible 
quand on le compare à la quarantaine d’élus qui ont participé à Lyon, loin des projecteurs des 
médias, à la création du réseau CLEO des Collectivités locales pour l’énergie éolienne, le 
16 septembre dernier. 

Les anti‐éoliens paient ainsi leur ringardise et leur malhonnêteté. Ils répètent par exemple 
systématiquement les contre‐vérités sur le coût de l’éolien colportées par un étudiant pour l’Institut 
Montaigne. Ils continuent à argumenter, contre le sens commun et contre la mise au point du 
Ministère de l’écologie, que les éoliennes ne permettent pas de réduire les émissions de gaz à effet 
de serre. 

A Planète éolienne, fédération des associations locale favorables à un éolien de qualité, nous 
observons que nos concitoyens sont toujours aussi favorables à l’éolien : 79 % selon l’enquête 
publiée par l’Ademe début octobre. A juste titre, l’éolien est un mode de production d’électricité 
écologique et populaire : l’échec de la manifestation du 4 octobre le confirme. 

L'intelligence et le bon sens rassemblent plus que la mauvaise foi et la bêtise. 

 

Planète éolienne 

 


